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                             VIVANTE FRATERNITÉ 

 

                   Thème : Sentiers de rencontres renouées …  

 

                   

      

 

 

 

 

 

                 RENCONTRE MENSUELLE  DE JUIN  2022 
 

   Ouverture de la rencontre si elle a lieu 
Les membres peuvent offrir des suggestions pour un chant. Suit au chant, la prière selon le 

Rituel ou une autre, choisie par la fraternité, commence la rencontre 

 

 Introduction 
Ce guide sert d'aperçu du chapitre présenté mais ne peut, dans l'espace disponible, rendre justice de la 

richesse de chaque chapitre. La personne animant la rencontre devra s’assurer que chaque membre a 

une copie du chapitre 7 de  l’encyclique. Si possible la copie devra être distribuée avant la rencontre 

pour que les membres de la fraternité puissent en faire une première lecture afin d’éviter la lecture 

pendant la rencontre. 

Résumé du chapitre 7 

Le Pape François nous demande de cultiver une mémoire pénitentielle, capable d'accepter le passé pour 

ne pas obscurcir l'avenir avec nos propres regrets, problèmes et projets. Ce n'est qu'en s'appuyant sur la 

vérité historique des événements qu'ils pourront faire un effort large et persévérant pour se comprendre 

et de rechercher une nouvelle synthèse pour le bien de  de tous". 

Artistes et architectes de la paix 

Travailler à la création d'un chemin et d'une manière de vivre en paix est un processus qui dure toute la 

vie et qui requiert les dons, les talents et la créativité de chaque personne.  Chaque être humain a sa 

place dans ce monde. Chaque personne doit être reconnue pour l'empreinte innée et indélébile du 

dessein créatif de Dieu. En embrassant cette vérité, nous sommes appelés à apporter nos perspectives et 

nos dons uniques au processus de rétablissement de la paix. Cependant, chaque personne qui apporte 

un don est appelé à le voir et à l'utiliser au service des autres et pour le bien commun de tous. 

Individuellement et ensemble, nous devons nous engager et travailler à l'éradication de l'oppression et 

de l'avidité égoïste qui déshumanise les autres pour un gain personnel ou national.   "Il n'y a pas de fin 

à la construction de la paix sociale d'un pays,  plutôt, cela nous demande  de placer  au centre de toute 

activité politique, sociale et économique la personne humaine, qui jouit de la plus haute dignité, et du 

respect du bien commun". 

En ce mois de juin 2022, nous offrons le Chapitre 7 du Guide d’étude Fratelli Tutti préparé 

par  Fr. Pat McCloskey, ofm. Dans ce septième chapitre, le Pape François nous demande 

d’accepter le passé afin de ne pas obscurcir l’avenir. L’auteur de ce chapitre est Sr. Margaret 

Magee, OSF, une Sœur franciscaine de  Allegany, NY, Ministre associée.                                

Rappel: Notre rencontre mensuelle doit favoriser la rencontre avec le Christ. Un esprit de 

prière annonce une bonne rencontre, et une bonne préparation favorise une expérience 

commune.   
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Actuellement, nous sommes confrontés aux mots qui divisent, et à la violence du racisme, aux 

nombreuses injustices sociales et aux disparités économiques. Cette convergence nous réveillera-t-

elle des mythes de paix et d'égalité que nous avons créés ? 

Dans l'enseignement social catholique, l'option préférentielle pour les pauvres et les personnes 

vulnérables nous encourage à imiter et à incarner l'amour du Christ pour les pauvres en travaillant à 

créer une culture où les besoins des pauvres sont toujours considérés en premier lieu. Fratelli Tutti 

affirme que les pauvres et les personnes vulnérables sont nos sœurs et frères. Ils ne sont pas une 

multitude sans nom. 

Le pardon et la réconciliation sont des enseignements centraux de Jésus. "La véritable réconciliation 

doit préserver la dignité de tous, en particulier de ceux qui ont été opprimés. L'amour véritable pour 

un oppresseur signifie chercher les moyens de lui faire cesser son oppression ; cela signifie le 

dépouiller d'un pouvoir dont il ne sait pas utiliser, et qui diminue sa propre humanité et celle des 

autres. ". 

La guerre et la peine de mort 

Les guerres ont été justifiées par les dirigeants mondiaux pour stabiliser une région ou soutenir des 

causes humanitaires. La guerre et ses ravages mettent fin à la vie humaine et à l'environnement. 

"Chaque guerre laisse notre monde pire qu'il ne l'était avant." 

"Aujourd'hui, nous affirmons clairement que la 'peine de mort est inadmissible' et l'Église est 

fermement engagée à demander son abolition dans le monde entier."  Aucune personne, aucun 

gouvernement et aucun pouvoir judiciaire n'a le droit de prendre une vie ou "d'éliminer les autres". 

Si nous sommes vraiment pro-vie, si chaque être humain porte cette  empreinte innée et indélébile de 

Dieu, toute vie, même la vie des criminels les plus endurcis et impénitents,  doit être respectée. Nous 

devons travailler à réformer nos systèmes judiciaires. 

 

Citations du Chapitre 7 

 Travailler pour surmonter nos divisions sans perdre notre identité en tant qu'individus 

présume qu’un sentiment fondamental d'appartenance est présent en chacun (230). 
 
 

 Ceux qui travaillent pour une coexistence sociale tranquille ne doivent jamais oublier que    

l'inégalité et le manque de développement humain intégral rendent la paix impossible (235). 
 

 Si je ne refuse pas cette dignité au pire des criminels, je ne la refuserai à personne (269). 
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Questions pour la discussion ou la réflexion 

Lorsque la personne qui anime la période de discussion ou de réflexion aura lu la question le temps 

nécessaire afin que les membres puissent exprimer leurs idées. 

1. François d'Assise respectait tout le monde tout en tout en disant la vérité à tous. 

 Comment faites-vous cela ?  

 

2. Peut-être que le plus grand défi pour certaines personnes dans la lecture de Fratelli Tutti sera 

l'appel du pape François à mettre fin à la fin de la peine de mort. 

Êtes-vous d'accord avec la position du pape François sur la peine de mort ? 

 

     3.   Que diriez-vous à une personne qui continue à la soutenir ? 

Réflexion biblique  
 

Lire les textes du dimanche ou du jour, ou du jour précédent ou suivant le rencontre.  

- Prendre un moment de réflexion; souligner les mots ou phrases inspirantes …  

   Partager ses réflexions sur l’évangile : a) Comment il s’intègre dans nos vies?    

Liens entre le guide d’étude et la Règle et les Constitutions générales 

En préparant ce document, nous avons trouvé l’article 19  de notre Règle du Chapitre II – la Forme de 

vie et l’Apostolat apostolique et l’article 23.1 des Constitutions générales qui présentent un  lien avec 

cette étude.  

Règle 

 Article 19  

 Porteurs de la paix et se rappelant qu’elle est sans cesse à construire, qu’ils cherchent les chemins de 

l’unité et des ententes fraternelles, par le dialogue, faisant confiance au germe divin qui est présent dans 

l’homme et à la puissance transformant de l’amour et du pardon. 

Constitutions générales 

Article 23 1. 

La paix est l’œuvre de la justice, et le fruit de la réconciliation et de l’amour fraternel21. Les 

Franciscains séculiers sont appelés à être porteurs de paix dans leurs familles et dans la société :              

* qu’ils aient le souci de proposer et de diffuser des idéaux et des attitudes de paix ;                                  

* qu’ils développent des initiatives propres et qu’ils collaborent, individuellement et en tant que 

Fraternités, aux initiatives du Pape, des Églises particulières et de la Famille Franciscaine ;                      

*  qu’ils collaborent avec les mouvements et les institutions qui promeuvent la paix dans le respect de 

ses fondements authentiques.  
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Objectif-Vie 

En ce mois de juin, prenons le temps pour vivre un temps avec plus de ferveur et de reconnaissance   

pour ce que le Seigneur a fait pour nous … 

Ayons aussi une prière pour nos frères et sœurs souffrants en Ukraine  ... 

 

Événements et Information de l’Église et de l’Ordre 

Rappel aux membres des activités régionales et locales. Ayez une prière particulière pour nos frères 

et sœurs qui seront en chapitre électif national en juillet.  

 

Fin de la rencontre : (un chant ou une prière au choix de la fraternité) 

À la maison  

Afin d’aider votre réflexion, lire  les articles suivants. 

 230. Le difficile effort de dépasser ce qui nous divise sans perdre l’identité personnelle suppose 

qu’un sentiment fondamental d’appartenance demeure vivant en chacun. En effet, « notre société 

gagne quand chaque personne, chaque groupe social, se sent vraiment à la maison. Dans une famille, 

les parents, les grands-parents, les enfants sont de la maison ; personne n'est exclu. Si l’un d’eux a 

une difficulté, même grave, bien qu’il l'ait cherchée, les autres vont à son secours, le soutiennent ; sa 

douleur est partagée par tous. […] Dans les familles, tous contribuent au projet commun, tous 

travaillent pour le bien commun, mais sans annihiler chaque membre ; au contraire, ils le 

soutiennent, ils le promeuvent. Ils se querellent, mais il y a quelque chose qui ne change pas : ce lien 

familial. Les querelles de famille donnent lieu par la suite à des réconciliations. Les joies et les 

peines de chacun sont assumées par tous. Ça oui c’est être famille ! Si nous pouvions réussir à voir 

l'adversaire politique ou le voisin de maison du même œil que nos enfants, nos épouses, époux, nos 

pères ou nos mères, que ce serait bien ! Aimons-nous notre société ou bien continue-t-elle d’être 

quelque chose de lointain, quelque chose d’anonyme, qui ne nous implique pas, que nous ne portons 

en nous, qui ne nous engage pas ? »  

 

235. Ceux qui cherchent à pacifier la société ne doivent pas oublier que l’iniquité et le manque de 

développement humain intégral ne permettent pas de promouvoir la paix. En effet, « sans égalité de 

chances, les différentes formes d’agression et de guerre trouveront un terrain fertile qui tôt ou tard 

provoquera l’explosion. Quand la société – locale, nationale ou mondiale – abandonne dans la 

périphérie une partie d’elle-même, il n’y a ni programmes politiques, ni forces de l’ordre ou 

d’intelligence qui puissent assurer sans fin la tranquillité ». S’il s’avère nécessaire de recommencer, 

ce sera toujours à partir des derniers. 

 

269. Rappelons-nous que le meurtrier « garde sa dignité personnelle et Dieu lui-même s’en fait le 

garant ».Le rejet ferme de la peine de mort montre à quel point il est possible de reconnaître 

l’inaliénable dignité de tout être humain et d’accepter sa place dans cet univers. Étant donné que si je 

ne la nie pas au pire des criminels, je ne la nierai à personne, je donnerai à chacun la possibilité de 

partager avec moi cette planète malgré ce qui peut nous séparer. 


